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PROJET PETAPAN : 
À L’AUBE DE PRATIQUES POUR
SOUTENIR LA RÉUSSITE D’ÉLÈVES 
AUTOCHTONES EN MILIEU URBAIN

MISE EN CONTEXTE

Né d’une initiative de parents autochtones de 
Saguenay désirant avoir un projet scolaire pour 
sécuriser leurs enfants, ainsi que pour maintenir 
leurs langues et leurs cultures, le projet Peta-
pan se déploie dans une école de quartier qui 
accueille des élèves innus et atikamekw habitant 
différents secteurs de Saguenay. En langues innue 
et atikamekw, Petapan signifie « aube », nom 
choisi par les parents pour symboliser l’espoir. 

Ce projet mise sur la valorisation des traditions, 
des langues et des cultures des Premières 
Nations et veut offrir aux élèves autochtones 
un milieu de vie sain, sécurisant, stimulant et 
accueillant. Les services éducatifs assumés par 
le centre de services scolaire sont complétés par 
des ateliers de langues et de cultures, des camps  
linguistiques et de l’aide aux devoirs offerts 
par le Centre d’amitié autochtone du Saguenay 
(CAAS). Parmi les services disponibles à l’école, 
notons les suivants : un soutien aux parents offert 
par une travailleuse sociale; un enseignement 
adapté aux élèves autochtones; des services de 
francisation, d’éducation spécialisée et d’ortho-
pédagogie; et un service de garde ainsi qu’un 
transport scolaire offert gratuitement. En outre, 
le personnel scolaire est sensibilisé aux cultures 
et aux réalités autochtones. 

L’une des visées de ce projet est de développer 
des pratiques éducatives novatrices, respec-
tueuses des préoccupations des parents et de 
leurs cultures, pour soutenir la réussite d’élèves 
autochtones en milieu urbain. Afin d’appuyer  
le développement de ces pratiques et de les 
documenter, des chercheurs de l’Université du 
Québec à Chicoutimi (UQAC) associés au Centre 
des Premières Nations Nikanite (CPNN) se sont 
joints au projet. Cette collaboration permet de 

faire connaitre l’expérience du projet Petapan 
grâce à un volet recherche. Dans cet article, les 
objectifs de ce volet recherche sont présentés, 
suivis d’une description du projet. Des éléments 
structurants, des exemples de pratiques, des 
retombées perçues par des parents autochtones 
ainsi que des constats sur le cheminement 
des élèves issus d’entrevues réalisées avec 
les enseignants et intervenants sont également 
présentés.
 
OBJECTIFS VISÉS

Un des éléments déterminants pour favoriser 
la réussite des élèves autochtones serait le  
maillage entre la culture et les pratiques éduca-
tives (Brant Castellano et al., 2014; Kanu, 2007). 
Considérant qu’environ 45 % des populations  
autochtones résident dans les centres urbains 
hors de leur communauté (Lévesque et Polèse, 
2015), ce maillage pose des défis importants 
(Direction des services aux autochtones et 
du développement nordique, 2015). Ces défis 
concernent autant l’intégration de modèles 
d’apprentissage respectant la culture autochtone 
(Conseil canadien sur l’apprentissage, 2007),  
de savoirs culturels et de pratiques d’enseigne-
ment autochtones (Beckford et Russel, 2012; 
Commission de vérité et réconciliation du 
Canada, 2015) que l’apprentissage de la langue 
de scolarisation (Lavoie, Mark, et Jenniss, 2014) 
ainsi que d’autres questions relatives au déve-
loppement de l’enfant (Fortune et Tedick, 2008; 
Jacob, 2017). Il s’agit d’une question complexe 
qui nécessite de multiples expertises, ce qui 
explique l’importance d’y travailler collective-
ment en respectant la zone d’intervention de 
chacun. En plus des objectifs visés pour soutenir 
la réussite des élèves, des objectifs de recherche 
permettent de faire l’analyse des pratiques  
développées dans le cadre du projet Petapan.  
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Trois de ces objectifs consistent à :

1.	 Documenter les pratiques développées  
par l’école, la classe et les services éducatifs 
pour soutenir la réussite des élèves 
autochtones; 

2.	 Analyser les éléments structurants et  
les limites des pratiques développées 
conjointement pour soutenir la réussite  
des élèves autochtones; 

3.	 Analyser les retombées des pratiques  
développées conjointement pour les élèves, 
les parents et l’ensemble de l’école.

DESCRIPTION 

Le projet Petapan préconise une approche 
de sécurisation culturelle (Blanchet Garneau 
et Pepin, 2012; Brascoupé et Waters, 2009)  
pour soutenir la réussite d’élèves autochtones  
en milieu urbain. Cette approche souligne 
l’importance de porter une attention toute  
particulière à la langue et à la culture des élèves 
pour renforcer leur fierté et leur identité cultu-
relle, ce qui se concrétise à différents niveaux : 
ateliers de langues et de cultures, aménagement 
de l’école et des classes, activités culturelles et 
collaboration avec le centre d’amitié. Déployé 
dans une école de quartier en milieu urbain, le 
projet s’inscrit également dans le cadre d’une 
éducation interculturelle qui permet l’enrichis- 
sement mutuel et qui valorise la diversité et  
le partage culturels.
 
Le projet vise aussi, pour les élèves autochtones, 
le développement d’une image de soi plus 
valorisée en reconnaissant le mérite de leur 
héritage culturel (Banks et McGee Banks, 2010). 
L’interaction entre les groupes est au cœur de ce 
projet puisque la sécurisation culturelle est aussi 
une question de conscientisation et de sensibili-
sation (Koptie, 2009) aux réalités autochtones et 
une question d’autochtonisation (Battiste, 2013). 
Cette interaction est rendue possible par des 
activités partagées avec tous les élèves de l’école 
et par l’implication des parents. Pour que la sécu-
risation culturelle puisse être assurée dans une 
école en milieu urbain, le cadre de l’éducation 
inclusive doit être appliqué pour faire de l’école 
un lieu qui, plutôt que d’effacer les différences, 
les met en valeur et se met au service de la 
réussite de tous les élèves, en visant le dévelop-
pement du plein potentiel de chacun (Conseil 
supérieur de l’éducation du Québec, 2017). 
L’éducation inclusive s’inscrit d’ailleurs dans  
une approche systémique et holistique (Conseil 
supérieur de l’éducation du Québec, 2017; 
Potvin, 2014) faisant écho aux modèles  
d’apprentissage autochtones (Archambault, 
2010; Dragon, 2007). 

Considérant l’importance du point de vue  
des acteurs dans le développement et l’analyse 
de pratiques éducatives adaptées au milieu,  
et en concordance avec les principes de recon-
naissance et de réciprocité de la recherche 
autochtone (Jacob, 2017; Wilson, 2008),  
une démarche de recherche collaborative 
(Desgagné et al., 2001) a été mise en place.  
Pour faire l’étude des pratiques développées 
dans le cadre du projet Petapan, des entrevues 
ont été réalisées, en mai et juin 2019, auprès de  
41 répondants comprenant des administrateurs, 
des enseignants, des animateurs de langues 
et de cultures, des professionnels en soutien 
à l’enseignement, du personnel scolaire ainsi 
que des parents d’élèves. Les propos recueillis 
permettent de dégager les éléments structurants 
ainsi que des exemples de pratiques qui s’y  
rattachent. Le tableau 1, à la page suivante,  
présente les éléments structurants et les 
exemples de pratiques évoqués par les  
répondants.

Dans l’ensemble, nous constatons que  
le développement de pratiques pour soutenir 
la réussite des élèves autochtones repose sur 
l’engagement de plusieurs acteurs qui travaillent 
ensemble à mieux connaitre et à mettre en 
valeur les langues et les cultures autochtones.
  

Le projet éducatif  
« S’unir pour mieux bâtir » 
est révélateur de cet engagement 
collectif qui interpelle tous 
les membres de l’équipe-école. 
Chacun y évolue et y contribue  
à son rythme, ce qui représente 
un pas vers la réconciliation.

Les propos recueillis lors des entrevues menées 
au printemps 2019 révèlent que pour les parents, 
le projet Petapan représente : 

•	 Un pont entre les cultures; 

•	 Une sécurisation pour leurs enfants 
en milieu scolaire; 

•	 Une reconnaissance de leurs langues 
et de leurs cultures; 

•	 Une occasion d’affirmer leurs identités 
culturelles avec fierté; 

•	 Une paix d’esprit qui permet de faire 
des études supérieures sans s’inquiéter 
pour leurs enfants. 
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Plusieurs répondants témoignent de  
leurs constats sur le cheminement des élèves 
en identifiant les éléments suivants : 

•	 Confiance, fierté, identités culturelles,  
langues et cultures; 

•	 Ouverture à l’autre; 

•	 Interactions avec les pairs 
et les adultes, vivre-ensemble; 

•	 Progression dans l’apprentissage 
de la langue d’enseignement; 
 

•	 Transition plus facile d’un cycle à l’autre 
lorsque les élèves sont dans le projet 
dès l’éducation préscolaire; 

•	 Fort sentiment d’appartenance à l’école, 
qui est source de motivation.

CONCLUSION

Les quelques éléments structurants et propos 
présentés dans cet article témoignent de retom-
bées importantes d’une approche de sécurisation 
culturelle, concept qui vient du domaine de la 
santé et qui sous-tend une protection de l’iden-
tité culturelle et du bien-être (Blanchet Garneau 
et Pepin, 2012; Brascoupé et Waters, 2009). 
 
 

Éléments  
structurants

Exemples de pratiques

Projet éducatif 
rassembleur

•	 Engagement de tous les membres de l’équipe-école dans le projet
•	 Conscientisation et sensibilisation de toute la communauté scolaire
•	 Mise en valeur des langues et des cultures autochtones dans toute 

l’école (aménagements, activités)
•	 Activités collectives de rencontre et de partage culturel 
•	 Activités de rencontre et de partage culturel au service de garde
•	 Semaines culturelles et interculturelles

Collaboration avec 
le Centre d’amitié 
autochtone

•	 Ateliers de langues et de cultures offerts par le centre d’amitié
•	 Journées pédagogiques animées par le centre d’amitié
•	 Camps linguistiques
•	 Aide aux devoirs offerte au centre d’amitié par des étudiantes 

autochtones de l’UQAC inscrites dans un programme en enseignement

Travailleuse sociale 
à temps plein

•	 Communication et suivi régulier avec les parents
•	 Organisation d’activités de rencontre et de partage culturel 

et participation à celles-ci
•	 Participation au groupe d’implication parentale

Établissement d’un 
lien de confiance 
avec les parents

•	 Rencontres organisées par la direction
•	 Implication d’un parent au conseil d’établissement de l’école 
•	 Rencontres avec les enseignantes 
•	 Collaboration et soutien des intervenants du centre d’amitié

Ateliers de langues 
et de cultures inté-
grés dans l’horaire 
des élèves

•	 Ateliers offerts dans la langue maternelle des élèves 
(innu ou atikamekw) par le centre d’amitié

•	 Utilisation de références culturelles signifiantes pour les élèves
•	 Ateliers offerts à tous les élèves de l’école
•	 Chants de Noël appris par tous les élèves de l’école

Enseignants 
titulaires volontaires 
et engagés dans 
la réussite de leurs 
élèves

•	 Apprentissage de mots et de références culturelles autochtones 
avec les élèves

•	 Réflexion sur l’apprentissage de la langue d’enseignement
•	 Participation à des colloques
•	 Recherche de matériel didactique qui intègre la culture
•	 Utilisation de littérature jeunesse autochtone
•	 Aménagements de classe permettant des pédagogies actives 

et intégrant des références culturelles
•	 Valorisation des langues et des cultures autochtones

TABLEAU 1 
Éléments structurants et exemples de pratiques du Projet Petapan
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En éducation, les mêmes principes s’appliquent 
pour établir les bases de la réussite des élèves. 
Notons à ce propos que, selon Potvin (2010), la 
réussite éducative vise « le développement total 
ou global des jeunes, soit au niveau physique, 
intellectuel, affectif, social, moral (spirituel) » 
(p. 1-2), dimensions qui sont présentes dans 
les propos recueillis. Le Conseil supérieur de 
l’éducation du Québec (CSÉ, 2017) va dans le 
même sens en précisant que « la réussite édu-
cative est une notion beaucoup plus large que 
le simple fait d’obtenir un diplôme. Celui-ci, en 
effet, n’atteste que d’une dimension de la réalité 
scolaire des élèves. La réussite éducative au pri-
maire et au secondaire touche l’engagement de 
l’élève dans son projet éducatif, son sentiment 
d’appartenance à l’école et son développement 
personnel et professionnel » (p. 6).  
 
Dans cette perspective, les propos recueillis 
indiquent que le projet Petapan contribue à  
soutenir la réussite des élèves autochtones en 
milieu urbain par la valorisation des langues 
et des cultures qu’il préconise, l’accueil et le 
soutien offerts aux élèves et aux familles, le 
dévouement des membres de l’équipe-école et 
le sentiment de sécurité et d’appartenance qu’il 
génère. C’est un projet inspirant dont le dévelop-
pement se poursuit grâce à l’engagement  
de toute une équipe.  

Notes
1  Avec le soutien financier du ministère de l’Éducation et 
de l’Enseignement supérieur du Québec (MÉES), du centre 
de services scolaire des Rives-du-Saguenay et de la Fondation 
de l’Université du Québec à Chicoutimi (FUQAC). 
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